INeidin @ avtomns

&dtait un matin doctobre. Uln cigl tourmenté de gros
nudges gris limitait [horison auw collines prochaines ¢t rendait le
campagne mélancoligue.

Les pruniers dlaient nus, les pommiers aient jaunes, les
Jfeutlles de noyer lombaient en une sorte de vol pland large et lent
dabord qui s accentuait dun seul coup comme un  plongeon
d Gpervier des que | angle de chute devendait moins obtus

& air dait humide et ticde. Qes ondes de vent couraient par
intervalles. &e ronflement monotone des batteuses donnait sa note
sourde qui s¢ prolongeait de lemps & autrs, quand la gerbe dait
dévorée, en une plainie lugubre, comme un sanglol désespéré
A agonie ou un vagissement douloureus

& ¢ venait de ﬁm’r al [ automne naissait ..

Louis PERGAUD (1882 - 1915)
(&L querre des boutons)

vl



